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LES RÈGLES DU JEU
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Aimer et croire que l’on est 
aimée ; l’histoire de toute une vie.
POUR LES 11 ANS ET PLUS
104 PAGES / 11,95 $

SOUS LE 
RADAR...
IL ARRIVE PLUS SOUVENT 
QU’ON PENSE QUE 
DE BONS ROMANS PASSENT 
SOUS LE RADAR... 
Les causes sont multiples : 
la surproduction littéraire, le silence des médias, 
les restrictions budgétaires, le manque de 
bibliothécaires professionnelles dans les écoles, 
une déclaration ministérielle malheureuse 
dont les ravages laissent encore des traces, 
le mauvais alignement des planètes. 
Nous vous en présentons aujourd’hui 
quelques-uns qui méritaient 
plus d’attention.

MILAN ET LE 
CHIEN BOITEUX
DE PIERRE DESROCHERS
Quant le fantastique et la réalité 
se côtoient avec étrangeté !
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UN TROU DANS 
LE COEUR 
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intimes et troublants.
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144 PAGES / 11,95 $
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Une incursion féroce dans 
le monde impitoyable des 
collectionneurs de vinyles 
de musique heavy métal.
POUR LES 12 ANS ET PLUS
388 PAGES / 18,95 $

QUELQUE PART ENTRE
ICI ET LA MORT
DE JEAN-FRANÇOIS 
SOMAIN
Quand le monde des morts 
devient bien réel...
POUR LES 11 ANS ET PLUS
172 PAGES / 11,95 $

CONTRE VENTS 
ET MARÉES 
D’ÉDITH BOURGET
Trouver le sens de sa vie 
et sa place dans l’univers.
POUR LES 12 ANS ET PLUS
128 PAGES / 11,95 $

SOULIÈRES 
ÉDITEUR

COLLECTION GRAFFITI

www.soulieresediteur.com

Au moment où j’écris ces lignes, le printemps attendu nous procure quelques fausses joies, et la saison 
froide s’accroche à ses congères. Dans la morosité d’un hiver à glacer les os, une bonne nouvelle est venue 
dissiper un peu de grisaille : la démission d’un ministre de l’Éducation qui n’accordait aucune valeur à la 
lecture et bien peu à la qualité du français. Toutefois, selon une nouvelle parue début avril dans Le Devoir, 
il semble que les ventes de livres aux écoles aient baissé de 20 % à 80 %, selon la commission scolaire. La 
rétractation du ministre Bolduc, comme quoi il fallait après tout consacrer aux achats le budget leur étant 
destiné, ne se serait pas rendue au bas de la chaine. Dépenser ces montants pour autre chose que la lecture 
s’avérait en somme «la décision la moins pire». Espérons que ceci ne vaudra que pour 2015 car, s’il est vrai 
«qu’il n’y a pas un enfant qui va mourir de» la cessation des achats de livres par les écoles, certains de nos 
éditeurs pourraient bien en succomber…

•
C’est un hasard, mais le sujet de notre dossier et le nombre record de livres traités dans «M’as-tu vu, m’as-
tu lu?» se corroborent mutuellement. En effet, l’article signé Nathalie Ferraris porte sur la prolifération des 
nouveaux éditeurs jeunesse, et pas moins de 159 publications font l’objet de critiques dans notre section 
centrale, sans compter les trente-et-une énumérées dans «Aussi reçu» (rééditions ou séries en cours, pour 
la plupart). Non pas que les jeunes éditeurs soient à la source de la majorité de ces publications : ce sont 
surtout les éditeurs établis qui ont une production profuse.

Ajoutez à cela qu’un certain nombre d’éditeurs ne nous envoient en service de presse qu’une frac-
tion de ce qu’ils publient, ou rien du tout. Ce que nous confirme un examen de la Sélection annuelle de 
Communication-Jeunesse (ou une simple visite aux divers salons du livre) : «Hein? Ils ne nous ont jamais 
envoyé ça, eux!»)

Autre chose qui part dans toutes les directions, c’est le sommaire de ce numéro : bien malin qui en déga-
gerait une tendance, tant les sujets et les approches possibles foisonnent. Seule convergence : les chroniques 
de Céline Rufiange et Danièle Courchesne portent toutes deux sur les albums d’Angèle Delaunois.

La nouvelle chronique «Créateurs d’ici» semble là pour rester. Ce mois-ci, ce sont Pierre Girard (qui 
signe PisHier – un pseudo que vous saurez enfin comment prononcer) et Lili Chartrand qui ont répondu 

aux questions de Nathalie Ferraris. La même Lili qui 
signe le récent album Millie Rose, superbement illus-
tré par Annie Rodrigue, dont est tirée l’illustration 
principale de notre couverture. Cet album vient de 
paraitre aux Éditions Druide, l’un des dix nouveaux 
éditeurs présentés dans le cadre du dossier dont je 
vous parlais en ouverture.
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